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Après	le	Tashahud,	le	Ta’awudh	et	la	Surate	Al	Fatiha,	Huzoor	a	dit:	
	
La norme de justice et d’équité qu’Allah a enjointe aux musulmans de respecter est 
inexistante dans toute autre Écriture religieuse. Or, malheureusement, à tous les 
niveaux, un nombre important de musulmans, dont les leaders et les oulémas, ne 
respectent pas toutes les exigences de la justice. De même, au sein des foyers, l’on ne 
respecte généralement pas dans les affaires quotidiennes et ils mentent pour ce faire et 
trompent aussi les tribunaux à cet égard. Ensuite, au niveau national, les dirigeants ne 
sont pas équitables : ils ne sont pas justes ni envers leurs populations ni dans leurs 
relations avec les autres Etats. Les musulmans affirment qu’ils sont le meilleur des 
peuples et que l’islam est la religion qui pourra présenter la meilleure des solutions aux 
problèmes de ce monde, à condition que l’on respecte la justice et la vérité selon ses 
préceptes. C’est-à-dire, quelle qu’en soit la situation, l’on se cramponnera fermement 
à la justice. Les croyants ont reçu l’ordre de témoigner pour la cause d’Allah. Ceci est 
possible quand on porte en Dieu une foi parfaite : il faut que la norme de la foi soit 
excellente et qu’elle soit ferme. Cette fermeté existera ou se dévoilera quand l’on sera 
prêt à témoigner contre sa propre personne, contre sa femme et ses enfants, contre ses 
parents si cela est nécessaire, et contre ses proches. 
Il est fort malheureux de constater que certains des nôtres, sous l’influence du 
matérialisme, ont recours à des contre-vérités. D’aucuns, quoique détenteurs du savoir 
religieux et qui rendent, apparemment, de grands services à la religion, sont coupables 
de pareilles indignités, engendrant, chez autrui, de grosses inquiétudes. 
Or, n’oublions pas qu’Allah est pleinement au courant de ce que nous faisons et que 
nous ne pouvons point Le tromper. Le registre de toutes nos œuvres sera devant Dieu, 
Celui qui est au courant de toutes nos actions. L’imam que nous avons accepté a suivi 
ces commandements coraniques pour laisser des exemples qui laissaient les autres 
bouche bée.  
Un récit nous vient de sa jeunesse, Il était assigné à comparaître au tribunal lors d’un 
litige entre son père et ses agriculteurs. Dans le respect des exigences de la justesse et 
de la justice, le Messie Promis (a.s.) a dit la vérité : les agriculteurs ont eu gain de cause 
et son père a perdu le procès. L’avocat du Messie Promis (a.s.) lui avait demandé de 
répéter la déclaration qu’il lui présentait ; au cas échéant il serait perdant. Selon les 
témoins de l’affaire, le Messie Promis (a.s.) retourna tout joyeux après avoir perdu le 
procès : ceux qui ignoraient le verdict auraient cru qu’il l’avait remporté. Le Messie 
Promis (a.s.), nous présente cet exemple noble.  
À titre d’exemple, beaucoup dans ces pays occidentaux cachent leurs revenus actuels 
afin de payer moins d’impôts. Les fausses déclarations et l’injustice de certaines 
personnes atteignent un seuil qui nous laisse pantois. Si l’on a de bonnes intentions, 
l’on doit porter des témoignages avec justice pour la cause d’Allah et énoncer des 
vérités franches : en ce cas, Allah Qui est le Rabb (Seigneur) et le Pourvoyeur, comblera 
les besoins et bénira les provisions. 
Dès fois ils y des gens qui s’en vont colporter des mensonges à l’encontre de certaines 
familles lorsqu’il est question de mariage. Ils accusent les nouveaux mariés afin de 
briser leurs nouvelles alliances ou de leur mettre les bâtons dans les roues. C’est là un 
comportement des plus dangereux.  



Huzoor ensuite dit : Lors des conflits religieux, il ne sied pas à un croyant de se venger 
d’une manière à négliger les exigences de la justice. Il incombe au croyant d’agir 
uniquement pour la cause de Dieu. Porter témoignage avec justice.  
Les musulmans sont critiqués en Occident pour leur injustice, à cause de leur injustice 
envers leurs coreligionnaires. C’est là un grand malheur : les musulmans eux-mêmes 
sont en train de ternir l’image de l’islam par leurs actions.  
Ils viennent dans ces pays occidentaux pour commettre des atrocités. Pour se justifier, 
ils avancent que les Occidentaux sont en train de tuer des musulmans et qu’ils ont le 
droit d’user de la force. 
En réalité, tous cela a lieu avec l’aval des dirigeants musulmans. Cette inimitié entre 
les peuples va s’accroître. C’est pour cette raison qu’Allah affirme qu’il ne faut pas 
laisser l’inimitié d’un peuple vous pousser à être injustes. Il faudra, en toute situation, 
faire preuve d’équité. 
Les musulmans ordinaires, les oulémas et les dirigeants sont tous coupables de ces 
actions. En effet, c’est en présentant les beaux aspects des préceptes de l’islam que l’on 
pourra témoigner en faveur de l’islam ou en faveur d’Allah l’Exalté. 
Le Saint Prophète Muhammad (s.a.w.) a un jour, envoyé quelques musulmans à 
La Mecque pour recueillir des renseignements. 
Ces compagnons, partis en mission, ont rencontré quelques ennemis dans l’enceinte 
sacrée de la Ka‘bah. Les musulmans se sont dit que ces témoins informeront les autres 
de leur présence et qu’ils seront tués, s’ils ne tuent pas en premiers ces mécréants. Les 
musulmans les ont donc attaqués et ont tué un ou deux des leurs. Quelqu’un de 
La Mecque a informé le Saint Prophète Muhammad (s.a.w.) que ces musulmans 
avaient tués deux Mecquois dans l’enceinte sacrée. Le Saint Prophète Muhammad 
(s.a.w.) n’a pas répliqué qu’ils avaient commis tant d’exactions dans le passé et qu’ils 
ne devaient se plaindre de ce qui était survenu. Il a pris les mesures adéquates 
immédiatement en répondant qu’ils ont été en effet lésés et traités injustement. En 
accord avec les traditions arabes, le Saint Prophète Muhammad (s.a.w.) a payé le prix 
du sang pour les deux tués et il a sévèrement réprimandé les compagnons qui étaient 
coupables. C’est là la norme de la justice que nous allons devoir respecter à tous les 
niveaux : ce faisant, nous serons parmi les véritables disciples du serviteur parfait du 
Saint Prophète Muhammad (s.a.w.) et nous accomplirons ainsi le but de son 
avènement.  
Huzoor dit : si nos cœurs ne sont pas vides de rancœur envers nos ennemis, en ce cas 
notre Tabligh ne réformera pas les autres. Sinon, les gens constatant notre état et le 
degré de justice dont nous faisons preuve, nous diront : « Réformez-vous en premiers ! 
Établissez la justice dans votre société avant de nous faire la morale ! » 
Qu’Allah fasse qu’en suivant Ses commandements nous puissions nous réformer, et 
que nous puissions établir une exemplarité de réforme et de justice pour les autres. 


